Girard-Perregaux Sea Hawk II Pro

SEA HAWK II Pro: Boîtier titane, diamètre 44mm, verre saphir 4,85mm d’épaisseur et couronne de remontoir à 4 heures.
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Lorsqu’en 2004, la célèbre marque Girard-Perregaux présente en avant première la toute nouvelle SEA HAWK II Pro, nous sommes à l’évidence, très curieux d’en savoir plus sur cette super sportive. Aujourd’hui, la maison mère nous permet de tester cette pièce très exclusive, à vocation professionnelle.
Créée comme un scaphandre

Construite pour résister par 3000 mètres de profondeur, la Sea Hawk II Pro met en œuvre toutes les techniques de pointe développées par la marque. Le fond de la montre est frappé d’un marsouin ondulant sur une ancre à trident. Ce symbole est attaché à un brevet déposé par Girard-Perregaux en 1898 et est associé à la devise: “Ne fais rien sans conseil”.

Savoir-faire et technologie

Véritable outil de plongée, la Sea Hawk II PRO est une évolution très sophistiquée de la ligne sportive Sea Hawk née en 2002. Le boîtier en titane satiné se distingue par sa robustesse et son poids, ses deux valves latérales de décompression, l’épaisseur du fond et de la glace saphir (4,85mm) permettant à cette montre d’être immergée par 3.000 mètres de profondeur.

Au poignet

Une montre destinée à un usage professionnel, un instrument prêt à vous suivre dans toutes vos aventures (les vraies). Caractère trempé, force brute et objet hors normes, la GP Sea Hawk II Pro vous en donnera pour votre argent. Sensations garanties.
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Fiche technique

• Mouvement : Mécanique automatique, quantième à guichet réserve de marche
• Fréquence : 28.800 alternances par heure – 4 Hz
• Rubis : 26
• Réserve de marche : 46 heures
• Boîte : Titane
• Etanchéité : 3.000 mètres
• Décompression : 2 valves, latérales
• Diamètre : 44 mm
• Epaisseur : 20,11 mm
• Glace : Saphir (4,85 mm)
• Fond : Vissé (5,9 mm)
• Couronne : Vissée
• Bracelet : Titane ou caoutchouc naturel vulcanisé
• Boucle : Déployante, avec sécurité sur bracelet caoutchouc
• Prix de vente TTC : 7 000 euros
Points forts : • Exclusivité, • Personnalité, caractère, • Technicité, • Les deux valves à hélium, 
• Matériaux (titane et caoutchouc)
Points faibles • Hyper exclusivité, • Prix

Bell & Ross Instrument BR 01 - 94
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Evénement du Salon Baselworld 2005 : l’Instrument BR 01. La "petite" dernière de Bell & Ross, arrive dotée d’une personnalité unique. Son charisme déclenche déjà les foudres des plus conformistes et ses aficionados l’attendent avec impatience. 

Retour aux sources : de l’horloge d’avion à la montre-instrument.

En 1993, la toute nouvelle marque Bell & Ross associe à son nom une image forte, celle d’une montre efficace répondant aux besoins des utilisateurs les plus exigeants. L'Otan, l'Armée de l'Air et les démineurs de la Sécurité civile française adoptent Bell & Ross pour les qualités fonctionnelles de ses montres. En 1997, la marque crée Hydromax, une montre de plongée qui décroche un record d’étanchéité abyssal : 11 100 mètres. Aujourd’hui, Bell & Ross renoue plus que jamais avec les origines de son succès en dévoilant l’instrument BR 01.

Savoir-faire et technologie : Jamais une marque n’a été aussi loin.

Depuis quelques années, de nombreuses marques horlogères, associent leur image à un sport ou une activité en vogue. Automobile, aviation, voile, golf, etc… tout y passe, sans d’ailleurs qu’il n’y ait forcément de légitimité évidente (si ce n’est commerciale) entre l’image revendiquée par les marques et leurs partenaires respectifs.

Avec l’Instrument BR 01, Bell & Ross propose un véritable contrat moral à ses clients : Propriétaire d’un Instrument BR 01, non seulement vous détenez un véritable « instrument de bord », mais plus fort encore, à chaque fois que vous consultez votre montre BR 01, vous entrerez dans la peau d’un pilote de chasse en mission. Sur le plan marketing, c’est purement génial et jamais une marque horlogère n’avait encore été aussi loin avec ses clients.

Au poignet

Les votes dont vous avez gratifié notre "Sondage Express Instrument BR 01" sont l’exact reflet de ce que ce garde-temps si inhabituel peut dégager. On adore ou on déteste, les avis sont tranchés, mais cette montre ne laisse en aucun cas indifférent celui ou celle qui la découvre. Préparez-vous à ce que votre poignet sollicite tous les regards dès que votre manche aura cessé de le recouvrir. Instrument BR 01 : Un objet de convoitises qui convient aussi bien aux poignets féminins (même très fins), qu’aux poignets masculins les plus virils. 

Fiche technique

• Boîtier : Monobloc, diamètre XXL 46 mm, en acier 316L poli-satiné.

• Mouvement : Mécanique à remontage automatique.

• Fonctions : Heures, minutes, secondes, date, chronographe.

• Verre : Saphir antireflet.

• Fond : Acier.

• Etanchéité : 100 Mètres

• Bracelet : cuir ou toile synthétique ultra résistante.

• Référence constructeur : Instrument BR 01 – 94

• Prix de vente TTC : 3 700 euros

Autres versions :

Instrument BR 01 – 92 / Acier : 2 300 euros, Noir : 2 500 euros

Instrument BR 01 – 94 / Noir : 3 900 euros

Instrument BR 01 – 96 / Acier : 2 700 euros

Instrument BR 01 – 97 / Acier : 2 900 euros
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A noter : la construction du boîtier de la BR 01 avec son système d’attache amovible permet de transformer facilement et rapidement sa montre de poignet en montre de bureau, montre-pendentif ou montre à fixer sur un tableau de bord. 
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L’avis de La Cote des Montres

A la fois garde-temps à l’allure militaire évidente et objet hors du temps, nous n’avons pas fini d’entendre parler de l’Instrument BR 01, le concept-watch le plus médiatique de l’année !


Nous avons adoré le coté très fonctionnel de l’instrument BR 01 et l’extrême lisibilité de lecture dans toutes les conditions d’utilisation. Une montre à laquelle nous prédisons d’ores et déjà une formidable carrière commerciale doublée d’une réussite sur deux axes : Celle d’instrument militaire à vocation civile, adoré des baroudeurs et celle d’objet de mode. Le modèle sait également se faire apprécier porté par un poignet féminin. Nous décernons un coup de cœur tout particulier aux versions noires, finitions type « carbone sous vide », sur bracelet alligator de couleur ou bracelet toile type militaire.

Points forts : • Originalité, • Personnalité, caractère, • Ultra tendance, • Un avion de chasse au poignet !
• Modularité, • Unisexe, • Finitions, • Prix
Points faibles • Originalité déconcertante pour certains.


Zenith Port Royal Concept




Lorsqu’en mars dernier, nous avons rencontré la Zenith Port Royal Concept dans les allées de Baselworld 2005, cette vision très high-tech de ce qui devrait préfigurer de la nouvelle horlogerie selon Zenith, nous a littéralement subjugués. Nous avons réussi à nous procurer l’un des rares exemplaires en présérie de ce concept watch bientôt en vente libre et vous livrons nos impressions en exclusivité. Une nouvelle occasion pour vous de découvrir une montre hors du commun, une pièce particulièrement réussie, qui en plus d’être innovante, a pour mission de contribuer au renouveau de la célèbre marque à l’étoile.

Zenith Port Royal Concept : High-Tech enterprise

"J’ai dessiné la Port Royal à New York. J’ai pensé à un pont d’acier, et j’ai esquissé son profil cambré. Ensuite, j’ai regardé la jungle des immeubles et j’ai imaginé son cadran, en damier, comme la façade d’un building. Enfin, j’ai écouté vibrer la ville et j’ai voulu lui donner une âme" explique Thierry Nataf, Président et Directeur Artistique de la Manufacture Zenith. 

Savoir-faire et technologie : Zenith Port Royal Concept, moteur et carrosserie

Sous le capot de cette Formule 1 de l’horlogerie, se loge le premier calibre à platines harmoniques, capable d’absorber les ondes de choc générées par les vibrations d’un moteur à haute vitesse. Grâce à la meurtrière du cadran, on peut voir opérer la mécanique des ponts et des roues de l’échappement du chronographe le plus rapide au monde : Le fabuleux Zenith El Primero 36 000 alternances.
Qu’est-ce que le futur ? L’espace donc la transparence. L’immatériel, associé à la notion de résistance absolue, déclare encore Thierry Nataf. C’est pourquoi le boîtier de la Port Royal Concept est en titane, un alliage façonné par la main de l’homme, un métal gris foncé, dont la structure moléculaire donne une résistance physique unique.







Aussi fort que l’acier, mais 45% plus léger, il est remarquablement anallergique et bio-compatible. Son nom vient de Titan, le fils de la terre et du ciel dans la mythologie grecque. Côté cadran, le TR90, matériau issu de la technologie spatiale, translucide crée une profondeur de champ, et en trompe-l’œil, les chiffres des index sont en lévitation. Grâce aux vis et roues de réglages apparentes, en bleu cobalt, le réglage de la montre peut s’effectuer de l’extérieur.

Le bracelet quant à lui est moulé dans du Kevlar et du carbone, résistant à une force de traction de plus de 250 kilos. 

Au poignet

Etonnante de virilité, la Zenith Port Royal Concept séduit autant par l’harmonie de ses volumes, que par les matériaux qu’elle utilise. Son boîtier rectangulaire de grande taille épouse idéalement le poignet et la sensation du titane à même la peau renforce l’idée que l’on se fait d’une montre high-tech. Légère grâce au titane malgré sa taille, le gris foncé de son boîtier contribue à mettre en valeur l’extraordinaire travail réalisé par les ingénieurs Zenith sur le cadran de cette pièce inédite.

Il est difficile d’exprimer en quelques lignes toutes les sensations que la Zenith Port Royal Concept peut procurer à son propriétaire.

Le plus simple étant de vous dire qu’aucune montre développée par une marque qui fait figure d’institution, n’en procure autant. Quelle marque de grande diffusion prend aujourd’hui autant de risques pour se démarquer et aller de l’avant ?

Si l’objet vous séduit, courrez chez votre détaillant le plus proche pour tenter d’en réserver un exemplaire. Si ce n’est pas le cas, le seul conseil que nous puissions vous donner est également de courir l’essayer chez votre détaillant le plus près pour vous faire votre propre opinion de ce qui risque bien d’être le futur.




Et puisque nous parlons d’opinion, la notre est faîte : Nous avons adoré ! Coup de chapeau à Zenith pour l’audace de son design et un grand bravo pour la mise en œuvre d’une telle pièce d’architecture.


Fiche technique
• Boîtier : Titane grade 2, dimensions : 36 mm x 51 mm.
• Mouvement : Mécanique à remontage automatique, calibre El Primero 4021 C.
• Fonctions : Heures, minutes, secondes, chronographe, réserve de marche.
• Réserve de marche : 50 heures.
• Verre : Saphir.
• Fond : Saphir.
• Etanchéité : 50 Mètres
• Bracelet : Carbone Kevlar ultra résistant, boucle déployante titane.
• Prix de vente TTC : 15 000 euros 




Points forts : • Originalité, personnalité, caractère, • Ultra high-tech, • Meurtrière (cadran ouvert), • Mécanique El Primero, • Finitions

Points faibles : • Originalité, non-conformisme.

Hublot Big Bang

Dès l’ouverture du dernier Salon de Bâle, un puissant bruit de fond se répercutait comme un écho au détour des allées et au fil des conversations. "Avez-vous vu la toute dernière collection Hublot ?". Détaillants et journalistes du monde entier craquaient tous pour « Big Bang », le nouvel enfant terrible de Jean-Claude Biver. 

La montre Hublot Big Bang à la loupe




 LIENHYPERTEXTE "javascript:popupEssai(2)" 
[image: image27.png][

b





 LIENHYPERTEXTE "javascript:popupEssai(3)" 
[image: image28.png]




 LIENHYPERTEXTE "javascript:popupEssai(4)" 
[image: image29.png]







 LIENHYPERTEXTE "javascript:popupEssai(6)" 
[image: image31.png]104





 LIENHYPERTEXTE "javascript:popupEssai(7)" 
[image: image32.png]




 LIENHYPERTEXTE "javascript:popupEssai(8)" 
[image: image33.png]







 LIENHYPERTEXTE "javascript:popupEssai(10)" 
[image: image35.png]




 LIENHYPERTEXTE "javascript:popupEssai(11)" 
[image: image36.png]




 LIENHYPERTEXTE "javascript:popupEssai(12)" 
[image: image37.png]







 LIENHYPERTEXTE "javascript:popupEssai(14)" 
[image: image39.png]




 LIENHYPERTEXTE "javascript:popupEssai(15)" 
[image: image40.png]




 LIENHYPERTEXTE "javascript:popupEssai(16)" 
[image: image41.png]




Première montre à reconnaissance latérale

Pour les 25 ans d’Hublot, Jean-Claude Biver qui préside depuis peu aux destinées de la marque des rois aux cotés du fondateur Carlo Crocco, redonne vie au concept maison tout en en conservant l’ADN et en revisitant ses principes directeurs. Il réinvente de nouvelles combinaisons de matériaux et marie très habilement l’or, l’acier ou encore le tantale, la céramique, le kevlar et le caoutchouc pour créer Big Bang.

« Big Bang, est la première montre à reconnaissance latérale » déclare Jean-Claude Biver. De Profil, la montre se différencie par un insert en kevlar qui lui donne l’impression d’être littéralement « traversée » par le légendaire bracelet Hublot en caoutchouc naturel (revisité pour l’occasion), symbole de la marque depuis sa création. 

Proportions visionnaires et design inédit confèrent à ce nouveau best-seller, le caractère élégant et sportif représentatif de la marque depuis ses origines.

Savoir-faire et technologie

Côté technique, "Big Bang" abrite un nouveau mouvement chronographe mécanique à remontage automatique HUB44, développé spécialement avec La Joux-Perret pour Hublot.




On retrouve dans ses composants, une platine perlée, des ponts satinés anglés polis, des vis PVD noires ainsi qu’une masse oscillante ajourée aux couleurs de Hublot, entièrement réalisée en carbure de Tungstène et dont la surface alvéolée a été traitée en PVD noir. Pour la fusion des matières inédites, Hublot a rajouté un cadran frappé en poudre de carbone et une nouvelle lunette extra large en céramique ornée de 6 vis noyées et polies-bloquées, entaillées en forme de « H ». 

Au poignet

Superbe, la Big Bang est une réussite absolue en matière d’équilibre et de style. Regardée, enviée et parfois même jalousée, il est difficile de ne pas s’attacher au plaisir qu’elle procure dès qu'elle épouse le poignet. Autres arguments de poids, un nouveau fermoir et un bracelet en caoutchouc réglable contribueront à votre bonheur en autorisant un ajustement parfait et instantané à chaque changement de saison. 




Fiche Technique




· Boîtier : Diamètre 44.5 mm, en or rouge 18 carats

· Inserts Latéraux : Kevlar

· Mouvement : Chronographe mécanique à remontage automatique

· Calibre : Hublot HUB44, 252 composants

· Echappement : Spiral Glucydur

· Réserve de Marche : 42 heures

· Quantième : Guichet trapézoïdal à 4h30

· Masse Oscillante : Tungstène avec surface alvéolée traitée PVD noir.

· Cadran : Saphir Carbone frappé avec index appliqués en acier satiné vertical

· Aiguilles : Facettées sablées rhodiées avec produit luminescent

· Lunette : Céramique fixée par 6 vis titane de forme « H »

· Disques oreilles : Kevlar

· Glace : Saphir avec traitement anti-reflets double face

· Couronne : Avec insert en caoutchouc naturel noir

· Poussoirs : Rectangulaires avec inserts en caoutchouc naturel noir

· Etanchéité : 100 mètres

· Bracelet : Réglable en caoutchouc naturel avec boucle déployante

· Prix de vente TTC : 12 500 euros (Or rouge), 6 600 euros (acier/caoutchouc)

· Commercialisation :  Juillet 2005

· Versions disponibles : "Big Bang" est lancée en acier, or rouge et or blanc avec lunette céramique noire, blanche, acier ou tantale sur bracelet caoutchouc noir ou blanc ou encore sur un superbe bracelet acier avec inserts céramique. 

Une édition spéciale « Yacht Club de Monaco » sera également commercialisée en série limitée à 250 exemplaires dès la rentrée.

« Big Bang » n’a pas été baptisée ainsi par hasard. Renouveau de la marque, elle s’impose dès sa sortie sur le segment des montres sportives et élégantes. Cahier des charges sans faute, positionnement prix et marketing tiré à quatre épingles annoncent d’ores et déjà une très longue carrière au dernier enfant terrible du magicien de l’horlogerie, Monsieur Jean-Claude Biver.






Points forts : Look, Personnalité, caractère, Finitions parfaites, Matériaux utilisés, Prix imbattables (dans cette catégorie).

Points faibles : Quantités limitées

Conseil d’ami : Si vous appréciez les montres sportives, accédez au bonheur ultime en vous procurant « Big Bang » le plus vite possible !

IWC Ingénieur Automatique

En 1955, IWC présente l’Ingénieur. Un demi-siècle après son ultime descendante, l’Ingénieur Automatique version 2005 arrive sur le marché pour couronner les 50 ans de succès de cette légende de l’horlogerie moderne. La Cote des Montres™ se devait de vous présenter l’héritière IWC un peu plus en détail…

Tout démarre en 1944, quand IWC engage Albert Pellaton au poste de Directeur Technique avec pour mission de créer un nouveau mécanisme de remontage automatique. Il allait initier l’ère de l’automatisme chez IWC.

Histoire d’une légende

Au début des années 50, le calibre IWC 8521 est à la pointe de la technique horlogère moderne. C’est avec lui que naît la première "Ingénieur". Un nom représentatif d’une époque où les ingénieurs rivalisaient d’astuce pour réinventer le monde dans toutes les disciplines techniques.
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Simple à l’extérieur mais d’un grand raffinement technique et d’une robustesse à toutes épreuves, c’est ainsi que les techniciens d’IWC d’alors ont combiné le mouvement automatique avec le principe d’une protection contre les champs magnétiques, raison pour laquelle l'Ingénieur porte le symbole technique de l’éclair (électricité) depuis 1955.

Le premier mouvement dont fut doté l'Ingénieur était donc le calibre 8521, remplacé par le calibre 8531 qui céda lui-même sa place au calibre 8541 en 1976, avec la présentation de la célèbre "Ingénieur SL"de Gerald Genta (production environ 800 exemplaires en version automatique). 

Au début des années 80, l’Ingénieur subi une cure d’amaigrissement, reçoit un mécanisme plus plat et se voit parée du désormais légendaire cadran "millimétré"Ingénieur.

En 1989, IWC prépare l’Ingénieur pour un record du monde. Pourvue d’un échappement composé de matériaux anti-magnétiques (sans fer et sans nickel), la montre est testée à 3,7 millions A/m dans le tomographe à résonance magnétique nucléaire (3000 pièces seront commercialisées sous le nom d’"Ingénieur 500000 A/m"). 

L’Ingénieur a ensuite obtenu la certification "chronomètre"et retrouvé son boîtier interne en fer doux. Depuis, plusieurs déclinaisons ont rejoint la famille Ingénieur :

• Le modèle "Chrono Alarme"

• Une version ultra-légère avec boîtier en titane

• Une montre de poche avec protection contre les champs magnétiques

• Un chronomètre pour dame

Leurs caractéristiques extérieures essentielles sont :

• La lunette ronde munie de cinq perforations

• Le bracelet en métal intégré
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Chronologie

1955 : Apparition de l'Ingénieur calibres 852 et 8521 (19800 semi-oscillations/h, remontage Pellaton, boîtier interne en fer doux)

1958 : Calibres 853 et 8531 

1963 : Calibres 854 et 8541 (indicateur de date plus grand, correcteur de date, réglage de précision et micro-réglage du balancier par excentrique

1976 : Ingénieur SL dessinée par Gérald Genta 

1980 : Ingénieur en titane poli

1982 : Ingénieur de poche étanche, avec boîtier interne en fer doux et mécanisme monté sur des butoirs en caoutchouc

1983 : L’Ingénieur s’amincit et reçoit un nouveau mécanisme (28800 semi-oscillations/h) et le cadran millimétré

1987 : Ingénieur calendrier perpétuel

1988 : Ingénieur dame (calibre 631 chronographe)

1989 : Record du monde 500000 A/m sans boîtier interne en fer doux

1991 : Ingénieur Chrono Alarme (calibre 633)

1993 : Retour aux boîtiers internes en fer doux et passage au calibre 887, certification chronomètre

2005 : Présentation de la nouvelle ligne IWC Ingénieur

Une montre capable d’affronter les environnements les plus difficiles.
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Si les montres "Aviateur" et "Aquatimer" IWC s'avèrent tout particulièrement adaptées à l’espace aérien et à l’eau, la nouvelle Ingénieur est une montre sportive conçue pour être capable d’encaisser : secousses, vibrations, accélérations et freinages, chocs thermiques et exposition aux champs magnétiques ; un modèle sportif « tous terrains » en quelque sorte.

Protégée par un boîtier interne en fer doux qui empêche toute polarisation, l’Ingénieur 2005 garantit une protection absolue contre des champs magnétiques jusqu’à 80000 ampères/mètre (A/m). Un chiffre impressionnant quand on sait que la norme suisse exige une protection jusqu’à 4800 A/m pour les montres anti-magnétiques !

Design et technologie

L’Ingénieur Automatique hérite du design de son illustre ancêtre, l’Ingénieur SL de 1976 dessinée par Gérald Genta (à qui l’on doit entre autres quelques montres de légende comme la « Royal Oak » d’Audemars Piguet ou la fameuse « Nautilus » de Patek Philippe…).

Rien de véritablement révolutionnaire n’ayant été inventé depuis 1976 dans le domaine du remontage automatique, les techniciens IWC ont choisi d’en recalculer les données en en modélisant un exemplaire sur ordinateur. Ils ont ainsi pu procéder à des tests et à des analyses très poussés pour aboutir à une nette amélioration du système intégré d’amortissement des chocs. Les techniciens IWC n’ont aucun doute et n’hésitent pas à déclarer : « le calibre 80110 est aujourd’hui le mécanisme automatique le mieux protégé contre les chocs ».

Jamais un calibre horloger n’avait supporté l’enfer du laboratoire comme le calibre 80110 a dû le subir lors de sa mise au point. Tous les éléments « Ingenieur Qualified » ont également été peaufinés jusque dans les moindres détails pour que la nouvelle Ingénieur soit l’une des montres les plus robustes.

Le "crash programme" comprenait entre autre: 60000 chocs consécutifs au cours desquels le mécanisme devait subir des pressions équivalentes à jusqu'à 5000 fois son propre poids !
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Au poignet

Véritable « montre d’homme », la nouvelle Ingénieur en impose. Virile et trapue à souhaits, on l’imagine volontiers faire du cinéma au poignet des descendants de Belmondo ou Ventura. Façonnée dans les meilleurs aciers, l’ingénieur se fait remarquer par sa qualité de fabrication exemplaire et par le jeu de contraste des différentes pièces qui la composent, successivement polies mat ou brillant. Quant aux superbes aiguilles glaives qui ornent son cadran millimétré « Ingénieur » elles vous séduiront dès le premier coup d’œil. 

Fiche technique

• Boîtier : Acier inoxydable, diamètre 42,5 mm, hauteur 14,5 mm, Boîtier intérieur en fer doux protégeant des champs magnétiques

• Mouvement : Mécanique à remontage automatique Pellaton, système antichoc, indication de la date, seconde au centre avec mécanisme d’arrêt. Calibre IWC 80110
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• Alternances : 28800/h

• Rubis : 28 rubis

• Réserve de marche : 44h

• Fonctions : Heures, minutes, secondes, date

• Verre : Saphir, antireflet, résistant aux effets de dépressurisation 

• Fond : Vissé en acier

• Couronne : Vissée

• Étanchéité : 120 mètres

• Bracelet : Acier

• Poids : 216 grammes

• Référence constructeur : IW322701

• Prix de vente TTC : 5900 euros

La nouvelle Ingénieur se décline en d’autres versions :

• Ingénieur Chronographe (mouvement automatique mécanique)

• Ingénieur Midsize

À signaler : Une gamme développée en partenariat avec le célèbre constructeur automobile AMG est également disponible.

Avis

L’Ingénieur Automatique version 2005 ne renie non seulement pas ses origines, mais elle hérite en plus d’un capital technique énorme. Comme à l’habitude chez IWC, tout est tiré à quatre épingles et chaque détail est traité avec perfection, ce qui donne à la marque une longueur technique d’avance pour séduire les sportifs et les aventuriers « chics » à la recherche de l’instrument idéal. Notre seul regret avec la version tout acier: un goût d’austérité peut-être un peu trop « Ingénieur » justement, qui fait que cette version manque un peu de « fun » à nos yeux… Mais nous n’en tiendrons pas rigueur à IWC qui réalise ici un doublé exceptionnel en offrant une magnifique descendance à une légende de l’horlogerie moderne et en améliorant très nettement les capacités d’endurance d’une mécanique éprouvée.

IWC Ingénieur : une longueur technique d’avance pour séduire les sportifs et les aventuriers « chics » à la recherche de l’instrument idéal

Points forts : • Technique, • Caractère, • Finitions, • Anti-magnétique, • Étanchéité

Points faibles : • Austérité (acier sur acier)

JAEGER-LECOULTRE Reverso Grande 

Pour la première fois depuis bientôt 75 ans d’existence*, Reverso, le modèle mythique de la Manufacture Jaeger-LeCoultre depuis 1931, est présenté en version automatique. Le Calibre 970 qui équipe ce nouveau best-seller lui offre en plus une grande date et un second fuseau horaire. Disponible depuis la fin du mois de mai, ce nouveau classique au chic incomparable remporte un immense succès. Nous nous devions de vous présenter plus en détail celle qui s’apprête d’ores et déjà à s’arracher pendant les fêtes de fin d’année…

L'icône revisitée

Icône de l’Art déco par excellence, la Reverso véhicule l’esprit avant-gardiste et innovateur de ce mouvement artistique depuis ses origines. Internationale par naissance et par vocation, elle s’inspire de la même esthétique depuis 1931. Sobriété des lignes, élégance et formes géométriques pures, elle est devenue une légende et continue de susciter l’inventivité des meilleurs horlogers et designers qui ne demandent qu’à en créer de nouvelles interprétations. 

La nouvelle Reverso Grande Automatique arbore le plus grand boîtier jamais conçu pour une Reverso. Composé de plus de cinquante pièces, il respecte parfaitement les proportions « Reverso » pour en garder les caractéristiques essentielles et l'identité.
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Le cadran en argent guilloché porte des indications simples:

• L'heure locale indiquée par les aiguilles en acier bleui

• L'heure de référence rappelée par l'aiguille en nickel noir

• La grande date (synchronisée à l’heure locale)

• La petite seconde 

• L'indication jour/nuit (liée au fuseau d'origine)

Les deux faces du mythe
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À l’origine créée pour être capable de résister aux matches de polo de l’Armée des Indes, la Reverso doit son nom et son succès à son boîtier réversible. 

Inventé pour protéger la montre des chocs qu’elle pouvait subir, le boîtier Reverso offre une face cachée, qui au fil du temps s’est vue ornée de tous les blasons et gravures imaginables, comme elle a servi de support à des générations de messages intimes, car Reverso est la montre de fiançailles la plus offerte de tous les temps.

Les godrons spécifiques « Reverso » et le mécanisme qui permet à la montre de se retourner ont toujours été réalisés avec la plus grande finesse ce qui a toujours permis à la marque d’éviter les contrefaçons. Les copies de Reverso sont tellement grossières qu’il est difficile de ne pas s’en apercevoir !

Technologie

Le Calibre Jaeger-LeCoultre 970 qui équipe la Reverso Grande Automatique allie fiabilité et robustesse tout en conjuguant les principes essentiels de l'horlogerie avec des solutions contemporaines et novatrices. La présence d’un barillet dont les dimensions ont été optimisées afin d'offrir 50 heures de réserve de marche. Un rotor de remontage unidirectionnel monté sur des billes en céramique qui ne requièrent ni lubrification ni entretien. Un balancier à inertie variable pour augmenter encore la précision de la marche et le réglage par la couronne de l'ensemble des indications.

Au poignet

Les qualificatifs qui permettraient de définir la nouvelle Reverso Grande Automatique risqueraient de vous faire penser que notre article n’est que flagornerie envers la marque, aussi nous n’en emploierons qu’un minimum pour vous confirmer l’actualité du légendaire succès « Reverso ». La gent féminine et les hommes de goût (toutes tranches d’age confondues) sont toujours sous le charme, et la boîte surdimensionnée de notre Reverso nouvelle génération ne fait qu’ajouter à son attrait. Nous vous souhaitons vraiment d’avoir la possibilité de tester le pouvoir de séduction de cette montre pour comprendre, ci ce n’est déjà fait, que la principale particularité d’une Reverso est d’être irrésistible. 
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Fiche technique
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Boîtier : réversible en acier composé de plus de 50 pièces.

Mouvement : mécanique à remontage automatique, Calibre Jaeger-LeCoultre 970 manufacturé, assemblé et décoré à la main (233 pièces) 5.70 mm de hauteur. Alternances : 28800/h.

Rubis : 29 rubis.

Réserve de marche : 50h.

Fonctions : heure du fuseau de voyage, minute, petite seconde, grande date du fuseau de voyage, heure du temps de référence, indication jour/nuit liée à l’heure de référence.

Cadran : argenté guilloché, chiffres noirs.

Aiguilles : heure et minute bâton acier bleui, petite seconde acier bleui, heure de référence nickel noir.

Verre : Saphir dureté N°9. 

Fond : Acier.

Couronne : 1 couronne pour la mise en marche et le réglage heure locale heure de référence, minute, date et jour/nuit.

Étanchéité : 30 mètres

Bracelet : alligator marron mat avec boucle déployante en acier.

Référence constructeur : 303 84 20

Prix de vente TTC : 5950 euros

La nouvelle Reverso Automatique se décline en d’autres versions:

• Acier / Acier Réf : 303 81 20 Prix : 6 900 € 

• Or Rose / Cuir Réf : 303 81 20 Prix : 12 150 €

• Or Rose / Or Rose Réf : 303 21 20 Prix : 21 950 €

Jaeger-LeCoultre réalise un sans faute. Jusqu’ici, l’on ne pouvait que s’incliner devant le charme et les capacités de séduction intemporelles des modèles Reverso. On en oubliait même jusqu’à ses cotés désuets, comme le remontage mécanique manuel, l’absence de date ou le niveau d’étanchéité zéro, qui faisaient d’une Reverso une montre d’un autre temps. Aujourd’hui, la Manufacture fait certainement le plus beau cadeau qu’elle pouvait faire aux inconditionnels de ce modèle qui trouvent enfin au catalogue de la marque une montre qui réuni tous les points forts des Reverso en lui apportant des caractéristiques modernes d’utilisation. Elle se paie jusqu’au luxe de vous offrir un second fuseau horaire…
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Points forts : • Légende au charme intemporel, • Finitions, • Remontage automatique, • Second fuseau horaire, • Étanchéité, • Date.

Points faibles : • Aiguilles des heures et second fuseau horaire confusantes au début.

JAEGER-LECOULTRE  Master Compressor Extreme World Chronograph
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Présentée lors du dernier SIHH de Genève, la toute nouvelle Master Compressor Extreme World Chronograph incarne une harmonie parfaite entre sportivité et technologie de pointe. Véritable « vitrine sportive », elle adopte le premier calibre chronographe à remontage automatique jamais réalisé par Jaeger-LeCoultre. La Cote des Montres ne pouvait passer à côté d’un tel événement. Nous profitons de l’arrivée d’Emmanuel Coindre, aventurier et ambassadeur de la marque, qui porte haut les couleurs de la Master Compressor Extreme World Chronograph dans ses exploits, pour vous présenter cette « extraordinaire » pièce d’horlogerie.

Un mouvement de grande manufacture

Pour son premier mouvement chronographe automatique, la Manufacture Jaeger-LeCoultre a développé un mouvement à haute fréquence (28'800 alternances par heure) et opté pour la roue à colonnes. Affichant plusieurs fuseaux horaires sur un disque commandé par une aiguille à deux bras qui effectue une rotation toutes les 24 heures, la Master Compressor Extreme World Chronograph est dotée des fameuses clés de compression « Maison » et pourvue d'un système antichoc par amortisseur inédit. Il permet d'absorber l’énergie des vibrations et des chocs en en atténuant considérablement les effets. Sa réserve de marche de 72 heures obtenue par 2 barillets augmente la plage durant laquelle la montre fonctionne avec une précision optimale et accorde à son possesseur la certitude de lire l'heure avec exactitude.
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Le déclenchement du chronographe commande le départ instantané de l'aiguille des secondes qui décrit son parcours autour du cadran sans vaciller grâce au choix d'un embrayage vertical en lieu et place d'un dispositif latéral communément utilisé. La solution retenue par les horlogers de Jaeger-LeCoultre est la plus complexe mais elle est la seule à garantir simultanément précision de marche et mesure exacte des intervalles de temps. En cas de choc, l'embrayage vertical révèle toutes ses vertus, car inversement au dispositif horizontal, il ne provoque en aucun cas l’arrêt intempestif du chronographe, souvent source de décalage dans la mesure des temps.

Savoir-faire et technologie : Jaeger-LeCoultre réalise l’inimaginable
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La technologie moderne ouvre aux horlogers de Jaeger-LeCoultre, des champs d'investigation que leurs ancêtres n'auraient même pas pu imaginer. À l’exemple du roulement de remontoir dont les billes en céramique ne requièrent aucune lubrification, ce qui assure une meilleure fiabilité de fonctionnement à long terme. 

La raquette, autre source de perturbation est également éliminée. Le réglage de la marche du mouvement s’effectue en ajustant l'inertie du grand balancier à l'aide de quatre vis réglables. Non seulement la précision reste stable dans le temps, mais elle est également moins sensible aux vibrations et aux chocs de la vie quotidienne. 

La fixation du ressort spiral a toujours également représenté un point très délicat pour assurer la précision de marche d’un mouvement.

Ici, le spiral est soudé au laser à ses extrémités (l'utilisation du laser permet de limiter l'échauffement au point de soudure et de prévenir ainsi toute altération des propriétés du métal). Cette technique révolutionnaire permet d'assurer la constance d'un réglage définitif et le gain de stabilité ainsi obtenu se traduit par un gain de précision et une résistance accrue qui empêche toute altération des attaches du spiral en cas de choc.

Les poussoirs de compression

L'une des particularités de ce nouveau modèle réside dans la présence de deux poussoirs de compression, à deux heures et à quatre heures. Les horlogers de la Manufacture ne peuvent concevoir une solution sans envisager aussitôt qu'elle pourrait être supplanté par une invention plus perfectionnée encore. Tel est le cas de la clé de compression qui s'est mué en poussoir de compression pour exclure les éventuels soucis qu’aurait pu engendrer une fausse manœuvre d’utilisation.

Au poignet

Sportive sans concessions, la nouvelle Jaeger-LeCoultre Etreme World ne passe pas inaperçue lors des dîners en ville et les dimensions de son boîtier en imposent ! Véritable outil pour aventurier aguerri, le baroud est son terrain de prédilection et on la sent prête à vous accompagner aux quatre coins du monde. Très ergonomique, elle se montre d’emblée agréable au poignet et son impressionnante taille XXL est immédiatement compensée par l’utilisation du titane, matériau qui lui confère un poids très acceptable. À la fois, rassurante et technique, l’objet a quelque chose de réellement magique…

Changer de bracelet avec une facilité déconcertante, un autre apanage de l’Extreme World.
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La Master Compressor Extreme World Chronograph est livrée avec deux bracelets interchangeables. Il suffit d'actionner un poussoir aménagé spécialement dans le fond du boîtier pour procéder au changement du bracelet et permuter ainsi, selon vos besoins, du bracelet alligator, au magnifique et très sportif bracelet caoutchouc.

Fiche Technique

Mouvement

• Mécanique à remontage automatique, Calibre JLC 752, manufacturé, assemblé et décoré à la main

• 28’800 alternances par heure

• 72 heures de réserve de marche

• 279 pièces

• 41 rubis

• 5,6 mm de hauteur

• Segment de masse en or 22 carats

Fonctions

• Heure, minute

• Indication de marche 

• Date 

• Chronographe: compteurs heure et minute, seconde au centre

• Indication simultanée des 24 fuseaux horaires

Cadran

• Modèle titane/acier: noir

• Modèle titane/platine: gris palladium

• Chiffres luminescents

• 8 index luminescents

Aiguilles

• Heure et minute locales: trapèzes en laiton rhodié, squeletées luminescentes

• Autres: laiton laqué blanc ou rouge

Couronnes

• 1 couronne à 3h pour la mise en marche de la montre et le règlage de la date. Couronne équipée de clé de compression

• 1 couronne à 10h pour actionner le réhaut des villes

• 2 poussoirs à 2h et à 4h pour les fonctions de chronographe. Poussoirs équipés d’ailettes de compression

Boîtier

• Diamètre 46.3 mm en titane/acier ou titane/platine

• Amortisseur de chocs

• Symbole 1000 Hours Control sur le fond 

• Verre saphir bombé, dureté N°9

• Système de bracelet interchangeable intégré dans la boîte

• Etanche à 100 mètres

Bracelets

• Cuir alligator mat avec boucle déployante en acier et caoutchouc noir avec boucle ardillon en acier
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Références et prix publics:

Titane/acier Q176 84 70 9 850 euros

Titane/platine Q176 64 40 19 500 euros (Edition limitée 200 pièces)

Une montre destinée à l’aventure et aux aventuriers avec un grand « A ». Une réalisation qui met en avant toutes les technologies horlogères modernes adaptées à l’extrême. Les designers et les ingénieurs de Jaerger-LeCoultre qui ont participé à l’élaboration du projet « Extreme world » signent un véritable exploit en nous livrant un sans faute absolu. En plus de développer et conjuguer les prouesses nécessaires à la mise en oeuvre d’un tel instrument, ils font entrer leur célèbre Manufacture dans le cercle très fermé des marques capables de proposer des montres ultra sportives d’exception. Une entrée par la grande porte qui mérite d’être soulignée… C’est chose faite ! 

Points forts : • Technologie, • Personnalité, caractère, • Ultra sportive, • Système d’interchangeabilité des bracelets, • Finitions, • Rapport innovations/prix imbattable (titane/acier)

Points faibles : • Série limitée Titane/platine

DODANE Chronograph Type 21 “Retour en Vol”

L’une des montres emblématiques de l’Armée de l’Air française vient de renaître, en série limitée, pour le plus grand plaisir des amateurs de montres militaires et des pilotes eux-mêmes. Développé à Besançon, dans les années 50 par la Maison Dodane pour répondre à une commande officielle de l’Etat Major français, le Chronographe TYPE 21 a été l’objet d’un cahier des charges rigoureux pour des chronographes dont la spécialité principale était la fonction « Retour en Vol ».

Un peu d’histoire

La manufacture Dodane a été fondée en 1857 à La Rasse dans le Doubs, par Alphonse Dodane et son beau-père François-Xavier Joubert. En 1905, la Maison Dodane déménage à Morteau et en 1917, Alphonse Gabriel Dodane met au point un chronographe à rebours qui permet à l’entreprise de se spécialiser dans les chronographes de bord équipant les avions de combat. En 1929, Dodane s’installe à Besançon. Son tour venu, Raymond Dodane perpétue la tradition de fabrication de montres compliquées Il se fait agréer comme fournisseur de l'OTAN et se voit décerner l'homologation RAQ 2 du Service de Surveillance Industrielle de l'Armement. En 1983, Laurent et Michel Dodane succèdent à leur père Raymond et produisent jusqu’à 100 000 montres, distribuées sur les cinq continents. 
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La Maison Dodane est la seule entreprise française homologuée pour la fabrication des chronographes altimétriques permettant aux parachutistes le saut de nuit à ouverture retardée. Elle met au point le compteur au 100e de seconde, destiné au contrôle des sièges éjectables utilisés par l’Aérospatiale et devient fournisseur de nombreuses compagnies aériennes civiles, françaises et étrangères. En 1983, Dodane est choisie par l'Armée allemande pour développer le type 211, un instrument chronographique révolutionnaire qui équipe depuis, les hélicoptères « Tigre », le « Mirage 2000 » et le « Rafale ».

En 2005, Laurent Dodane et son fils Cédric (la cinquième génération de Dodane) continuent à fournir les flottes aéronautiques de nombreuses armées et décident de relancer leur célèbre TYPE 21. Les développements techniques très poussés des chronographes de bord ont donné une qualité et une authenticité uniques aux montres et chronographes de poignet Dodane. Utilisés soit par l'armée, soit par les pilotes civils, ils sont reconnus par les professionnels comme des instruments irremplaçables.

Savoir-faire et technologie : Retour en Vol et lunette tournante
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Le TYPE 21 est un chronographe de très grande précision doté d'un mécanisme dit de « Retour en Vol » ou encore « Flyback ». Il autorise la remise à zéro instantanée pendant la marche du chronographe sans avoir à assurer son arrêt auparavant. Ce dispositif permet à un pilote d’avion ou à un commandant de navire de suivre des instructions ou de changer de cap selon un programme prédéfini. Dès qu'une séquence est écoulée, la pression sur le poussoir met en route la séquence suivante. 

La lunette tournante complète les totalisateurs des minutes et des heures en faisant office de compte à rebours horaire.Pour un vol de 4 h, le pilote met le chiffre "4" en face de l'aiguille d'heure du cadran principal, et fait démarrer le chronographe. Lorsque l'aiguille d'heure sera en face du repère lumineux "0", les quatre heures seront écoulées.

Au poignet

Nostalgie quand tu nous tiens ! Le Type 21 est un chronographe au charme résolument classique qui joue sa carte séduction dans le registre de l’élégance sportive mais discrète. Virile sans pour autant accentuer la démesure, la « nouvelle » Dodane ne ressent pas le besoin d’en ajouter sur ses références militaires. Pour une fois, nous sommes en présence d’une véritable descendante des instruments de vol qui équipaient nos meilleurs pilotes il y a encore quelques années, quand leur Ministère fournissait toujours ce type de matériel. Combien de marques aujourd’hui tentent d’acheter la pseudo légitimité de leur histoire en inventant de toutes pièces un tel parcours ?

Fiche technique

Chronographe trois totalisateurs (heure, minute, seconde) au 1/5éme de seconde 

Étanchéité 100 m (10 bars)

Réserve de marche de 42 heures

Boîtier acier inoxydable, diamètre 41,5 mm ; épaisseur 13.7mm 

Lunette tournante unidirectionnelle avec cliquet anti-retour

Aiguilles et index luminescents au Superluminova

Verre supérieur saphir et fond verre minéral trempé

Mouvement chronographe automatique 42021 Dubois Depraz 57 rubis sur base ETA 2892 Swiss made

Assortiment chronométrique et finitions Côtes de Genève 

Mécanisme « Retour en Vol » (Flyback) 

Bracelet cuir ou acier à boucle déployante

Prix public : 2490 euros

Commercialisation : immédiate
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À noter : Dodane vous propose (sur commande spécifique) de faire homologuer votre TYPE 21 comme instrument chronométrique auprès de l’observatoire officiel de contrôle et de mesure du temps de Besançon.

La série limitée TYPE 21 Chronographe « Retour en Vol » de Dodane tombe à pic, en cette période de fin d’année, pour que les amateurs et les collectionneurs de montres militaires puissent s’offrir une page d’histoire pour Noël. Une montre de belle fabrication et surtout un prix de vente très raisonnable qui devrait (attention aux quantités) également permettre à de nombreux amateurs potentiels de montres mécaniques, de franchir le cap. Enfin, un chronographe dont les dimensions classiques (41 mm de diamètre) raviront les plus traditionalistes d’entre nous, qui refusent toujours de céder aux pressions de la mode des « grandes » montres. 

Points forts : Montre mythique, Retour en Vol (Flyback), Série limitée, Prix (imbattable pour un Flyback).

Points faibles : Série limitée

PANERAI Luminor Marina Militare PAM00217

Présentée par Panerai en avril dernier à Genève, la série limitée « Luminor 1950 Marina Militare » faisait les gorges chaudes du dernier SIHH et les aficionados de la marque n’avaient d’yeux que pour elle. Réédition d’une pièce unique livrée à la Marine Militaire italienne dans les années 1950, elle reprend sur son cadran l’illustre appellation « Marina Militare » très convoitée par les collectionneurs du monde entier. Les premiers exemplaires destinés au marché français de cette édition limitée très exclusive viennent d’arriver à Paris et nous ne pouvions pas manquer de vous faire partager cet évènement.

Un peu d’histoire
Dans les années 50, Officine Panerai livre à la Marine Militaire italienne une version « gaucher » de sa très confidentielle montre instrument. Une pièce unique qui fait aujourd’hui partie de la collection du musée Panerai.
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En 2002, Panerai présente un modèle Luminor qui reprend trait pour trait les formes et les dimensions d’un modèle des années 50. Baptisée « Luminor 1950 », elle sera vendue en Edition limitée (1950 exemplaires) sous la référence PAM00127. À l’époque, ses 47mm de diamètre font parler d’elle, mais son prix de vente (7200 Euros) et ses dimensions hors normes en font un produit difficile à vendre. Rappelons qu’en 2002, nous ne sommes encore qu’aux prémices du phénomène « XXL » en horlogerie. Une révolution due en grande partie au succès rencontré par la Panerai Luminor 44mm, montre emblématique du nouveau courant horloger, qui en plus d’avoir modifié nos habitudes en faisant passer le diamètre de nos montres de 40 à 44mm en quelques mois, positionne désormais la montre-bracelet comme un pur produit de mode. 

Panerai Marina Militare gaucher 1950 (pièce unique)

Toujours est-il qu’aujourd’hui, trois ans après son apparition, la Luminor 1950 est devenu un modèle qui compte parmi les plus recherchés des collectionneurs et des amoureux de la marque.
Marina Militare, une appellation très recherchée

Ne prend pas l’appellation « Marina Militare » qui veut, nous confiait récemment Angelo Bonati (CEO Panerai). La Marine Militaire italienne reste très vigilante quant à l’utilisation de son nom et les dirigeants de Panerai n’ont obtenu cette autorisation (pour 1000 pièces seulement), que grâce aux rapports privilégiés qui lient la marque à la Marine Militaire italienne depuis 1914 (voir la Saga Panerai). 
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PAM00127 – 1950 – très recherchée

Depuis 1997 (date du rachat d’Officine Panerai par le groupe Vendôme), l’appellation « Marina Militare » n’avait pu être utilisée que deux fois par la marque : en 1998 (PAM00036) et en 2000 (PAM00082).

Ce qui fait des séries spéciales « Marina Militare » des pièces très recherchées des collectionneurs Panerai du monde entier et laisse d’ores et déjà présumer du succès de la PAM00217 (nom d’artiste de la Luminor Marina Militare version 2005).
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PAM00036 Titane 44mm (200 pièces) 1998
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PAM00082 Amerigo Vespucci 44mm

 (300 pièces) 2000

Savoir-faire et technologie : Protège couronne de remontoir breveté et cadran sandwich 
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S’il est un signe distinctif qui permet de reconnaître une montre Panerai à plusieurs mètres, c’est bien le célèbre protège couronne de remontoir breveté, dit « à déclic » qui assure l’étanchéité des montres de la marque depuis 1942 date de son invention par Officine Panerai. Placé à gauche sur la PAM00217 (numéro de référence choisi comme un clin d’œil par Panerai qui, en inversant la position du remontoir de son nouveau modèle, lui donne le numéro de référence inversé de son aînée la PAM00127) il revêt également la mention REG. T.M. pour Registred Trade Mark, ce qui contribue à donner à notre nouvelle Panerai un aspect encore plus typé « matériel militaire ».

Repris des premiers modèles de la marque, le cadran « sandwich » permet une lisibilité parfaite dans toutes les conditions d’utilisation.

La très forte concentration de « Super Luminova » (matière luminescente qui a remplacé le RADIOMIR d’origine) sur un disque placé sous le cadran principal (technique du pochoir) autorise une visibilité nocturne exceptionnelle que nombre de ses concurrentes lui envient.

La mécanique

L’extrême simplicité des fonctions de la PAM00217 fait d’elle une réédition tout à fait conforme aux instruments militaires livrés à la Marine italienne dans les années 40 et 50. Équipée du Calibre Panerai OP XI (mécanique à remontage manuel), elle garantit à son propriétaire une réserve de marche de 56 heures et une excellente fiabilité de chronométrie (Certificat de Chronomètre C.O.S.C.). Seule entorse au cahier des charges d’origine, Panerai a remplacé le fond acier des versions militaires par un fond saphir du plus bel effet qui met en scène une véritable invitation au bonheur pour les amateurs de mécanique : décor Côtes de Genève, rubis et vis bleuies sont au rendez-vous. Magnifique ! 

Au poignet

47 mm de diamètre, une marque et un nom chargés d’histoire, tout est réuni pour définir d’emblée le possesseur de la très rare PAM00217 comme le détenteur ultra privilégié d’une montre au caractère hors du commun. Dès les premiers regards, on comprend que « Marina Militare » au poignet, le propriétaire d’un tel garde-temps endosse instantanément et simultanément les rôles de gardien d’un objet culte aux yeux des passionnés et de « découvreur » d’une nouvelle icône de la mode aux yeux des non-initiés ; mode à laquelle l’extrême sobriété des lignes de la Luminor 1950 Marina Militare confère un design « minimaliste contemporain » très tendance. 

A l’origine conçue pour être une montre de gaucher, on se rend compte à l’usage que la PAM00217 s’adapte parfaitement à un usage « droitier ».
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En effet, le protège couronne du remontoir placé à gauche autorise aux droitiers une articulation facilitée du poignet qui, paradoxalement et compte tenu de la taille de notre montre, se fait plus difficile quand elle est portée au poignet droit par un gaucher... Allez comprendre !
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Et puis, le coté « je ne fais pas comme tout le monde, j’ai une montre de gaucher (ce qui est déjà assez rare) et je la porte comme un droitier » a quelque chose d’exclusif qui ajoute un piment supplémentaire à l’attrait de notre montre.

L’équilibre des volumes entre montre, bracelet et boucle est parfaitement respecté, ce qui permet à notre montre (à l’origine destiné aux poignets les plus virils) de se prêter volontiers à orner aujourd’hui des poignets plus fins… Tout cela n’étant, une fois de plus, qu’affaire de mode et d’habitude.

Vendue avec deux bracelets (un alligator noir avec surpiqûres blanches et un cuir bordeaux) la PAM00217 est livrée sur une splendide boucle ardillon Panerai appelée « pré-Vendôme » par les puristes (nom qui désigne les boucles ardillon montées avant 1997 sur tous les modèles Officine Panerai).

Fiche technique

Boîtier : En trois parties, diamètre 47 mm, en acier satiné, dispositif de protection de la couronne de remontoir (marque déposée), verre saphir avec traitement antireflet, de 2 mm d’épaisseur.

Lunette : En acier poli.

Fond : Vissé en acier avec verre protecteur saphir.

Étanchéité : Jusqu’à 100 mètres.

Mouvement : Mécanique à remontage manuel, calibre Panerai OP XI, 16 1/2 lignes, 17 rubis, 21 600 alternances/heure, balancier en Glucidur, dispositif antichoc Incabloc, système de réglage de la longueur active du spirale de type « à col de cygne ». Réserve de marche de 56 heures, décor « Côtes de Genève », Certificat de Chronomètre C.O.S.C.

Fonctions : Heures, minutes et secondes.

Cadran : Noir avec graduations et chiffres arabes luminescents, aiguilles à bâtonnets luminescents, petite seconde à 9 h.

Bracelets : Alligator cousu main, boucle ardillon de grand format personnalisée Panerai + veau bordeaux.

Référence : PAM00217

Prix Public TTC : 7 900 euros (Edition limitée 1000 exemplaires)

Commercialisation : immédiate

De toute la gamme Panerai actuelle, la PAM00217 est incontestablement « la » Panerai à posséder pour les fans de la marque et un magnifique objet de design pour les autres. Hérésie technique moderne (elle reprend un cahier des charges vieux d’un demi-siècle), elle s’impose comme une réussite absolue en matière d’équilibre. La Luminor 1950 Marina Militare est une montre inclassable et hors du temps, un garde-temps au charme irrationnel dont on accepte qu’il n’offre (pour 7900 euros tout de même !) pas la moindre complication horlogère, ni même une simple date et qu’il faille en plus, remonter sa mécanique tous les deux jours ! Et pourtant, ce sont très précisément ces mêmes raisons qui, prises à contre-pied, nous font craquer pour elle. Quand nous parlions d’irrationnel… Ne dit-on pas que la passion a ses raisons que la raison n’a pas !
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Points forts : Design, Marquage « Marina Militare », Personnalité, caractère, Finitions, Série limitée, collectionnable immédiatement.

Points faibles : Série limitée.

RICHARD MILLE RM005 N°1000

Comme Godard a initié la « nouvelle vague » au 7ème art, Richard Mille a bouleversé les instances de l’horlogerie de prestige en imaginant un concept révolutionnaire capable de répondre aux attentes de quelques riches passionnés, prêts à dépenser sans compter pour réaliser leur rêve horloger. Design unique, technicité des matériaux mis en œuvre et architecture ultra novatrice, chaque détail RM fait d’une montre RICHARD MILLE un garde-temps exclusif au caractère forgé et à la forme reconnaissable entre tous. Le 1000ème exemplaire de la Richard Mille RM005 vient d’être livré à Paris et c’est pour nous l’occasion d’un clin d’œil admiratif au Maître de l’horlogerie contemporaine et l’occasion de vous faire découvrir ce que l’on peut appeler à juste titre « un symbole d’exception horlogère »…

cas d’école et révolution.

[image: image72.jpg]



Dès 1999, lorsqu’il décide de lancer sa marque, Richard Mille consacre tout son temps à s’imprégner des attentes des clients privilégiés. De nombreuses heures de discussions avec Laurent Picciotto, reconnu comme découvreur passionné par la clientèle internationale la plus élitiste, apporteront les réponses marketing à son projet et l’aideront à positionner d’emblée sa nouvelle marque tout en haut d’une échelle de prix déjà très élevés. 

L’idée est de mettre sur le marché des montres révolutionnaires, utilisant les matériaux techniques les plus modernes et mettant en œuvre une architecture absolument unique. Inspiré par l’automobile et les technologies de pointe, Richard Mille fait appel aux meilleurs horlogers genevois pour développer une montre-bracelet au design spécifique : la RM001 Tourbillon.

Dès son lancement en 2001, la RM001 Tourbillon, vendue près d’un million de francs français, trouve immédiatement sa clientèle et fait les gorges chaudes du milieu horloger. Par quel miracle une nouvelle marque horlogère peut-elle remporter un tel succès au détriment des marques établies depuis des générations sur ce marché ? Un véritable cas d’école.

Richard Mille étaie rapidement son succès et développe toute une gamme en créant : RM002, 003, 004, 005, 006, 007, 008 et RM009.

L’arrivée de chaque nouvelle RICHARD MILLE vient renforcer le succès de ses aînées et il n’aura fallu que cinq ans à la jeune marque horlogère pour acquérir ses lettres de noblesse et se faire un nom, tout en devenant l’un des leaders mondiaux sur le segment de la très haute horlogerie.

[image: image73.jpg]



Richard Mille : la marque de toutes les convoitises.

Positionnée entre 28 000 et près de 500 000 euros TTC, la gamme RICHARD MILLE est devenue le bébé chéri des plus grandes fortunes de la planète. Pas une star, un chef d’entreprise dynamique ou une tête couronnée qui ne craque aujourd’hui pour une RICHARD MILLE !

En septembre dernier à Monaco lors de la dernière vente Only Watch, une Richard Mille pièce unique (RM005-1 Case by Stark) est estimée entre 90 et 120 000 euros et trouve preneur à 285 000 euros en établissant le record d’enchères de la soirée !

Une fois résumée l’histoire de la marque, entrons dans le vif du sujet et détaillons notre RM005 N°1000 avec le zoom de notre photographe. Comme nous l’avions déjà mentionné lors de notre banc d’essai RM008 du mois de janvier 2004… De belles photos et une fiche technique détaillée valent souvent mieux qu’un trop long discours !

Fiche technique

Mouvement : à remontage automatique 

Fonctions : heure, minute, seconde, date.
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ROTOR A GEOMETRIE VARIABLE 

• Bras en titane grade 2 

• Flasque en titane grade 2 

• Réglage par vis en titane grade 5 

• Ailettes en or gris (alliage au palladium)18ct 

• Segment de masse en alliage Tungstène/cobalt 

• Roulement à billes en céramique 

• Remontage mono sens, sens anti-horaire 

Ce développement exclusif RICHARD MILLE permet d’adapter de manière optimale le remontage du ressort de barillet à l’activité de l’utilisateur (golf, tennis, etc....). 

En effet, le réglage des ailettes modifie l’inertie du rotor, soit en accélérant le processus de remontage dans le cas de faibles mouvements du bras, soit en le réduisant dans le cas contraire. Cette invention permet ainsi une marche du mouvement optimisée, et personnalisée. 

PLATINE, PONTS COMBINES ET COQ EN TITANE 

La fabrication de ces éléments en titane grade 2 permet une grande rigidité d’ensemble ainsi qu’une planéité parfaite, indispensable à la parfaite rotation des rouages. Finition : traitement PVD.

DOUBLE BARILLET 

Le système du double barillet procure une stabilité améliorée du couple dans le temps, avec plus de tours de développement, une pression et un frottement réduits sur les dents, les paliers et les pivots, avec pour résultat une performance améliorée. 

VIS SPLINE EN TITANE GRADE 5 

Permettent une meilleure maîtrise du couple de vissage. Ces vis sont peu sensibles aux manipulations lors des montages et démontages, et sont assurées d’un très bon vieillissement.

QUANTIEME 

Semi instantané. Guichet à 7h. Disque de calendrier en glace saphir, traité anti-reflet 2 faces. 

ANGLE DE LEVEE DU BALANCIER : 53° 

TIGE A 3 POSITIONS 

• Remontage manuel 

• Mise à l’heure avec stop 

• Ajustement calendrier 

EMPIERRAGE : 31 pierres 

SPIRAL : Plat pour réglage d’une extrême précision. En alliage NIVAROX. 

FREQUENCE : 28.800 A/h 

CHRONOFIABLE 

RESERVE DE MARCHE : 55H 
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OSCILLATEUR
• Balancier en glucydur à 3 bras 

• Moment d’inertie : 4,8mg/cm2 

• Ancre à levée rubis monocristal 

• Roue d’ancre 20 dents 

AMORTISSEURS : Incabloc pour platine et coq 

RAQUETTERIE : Triovis N°2 à gauche 

AIGUILLAGE : Hauteur 5 

CAGE : Platine, et ponts en titane ébavurés à la main, sablés humide, traités PVD 

ARBRE DE BARILLET : en acier 20 AP 

ROUAGES 

• Roues sablées et rhodiées 

• Roues anglées et cerclées 

• Moulures diamantées côté pont 

• Pignons avec piqures 

VISSERIE 

• Tête polie et tête spline 

• Tour et fente anglés et polis 

• Bout arrondi et poli 

ACIERS 

• Dessus et pourtours étirés 

• Angles polis à la main 

PONT D’ANCRE 

• Dessus et pourtour étirés 

• Découvertes diamantées 

• Angle diamanté
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HABILLAGE DU BOITIER 

A fait l’objet d’une année complète d’études et de développement. En matière de fabrication et pour chaque boîtier, 68 opérations d’étampage sur les trois composants 

principaux (lunette, carrure, fond) sont nécessaires. L’opération d’usinage nécessite 8 jours de réglage des machines pour la lunette, 5 jours pour la carrure et 5 jours pour le fond. Préalablement à ce processus, le travail sur les méthodes de réalisation des gammes opératoires aura représenté 120 h, les plans d’outillages 130h, et la réalisation de ces derniers 180h. Chaque boîtier brut fait l’objet de 202 opérations d’usinage. La conception et réalisation de cette montre font preuve d’une approche globale mouvement/boîtier/cadran. C’est ainsi que tout a été construit selon un cahier des charges extrêmement rigoureux, à l’instar de la Formule 1 où chassis et moteur sont développés en totale harmonie. A titre d’exemple, le cercle d’emboîtage est supprimé et le mouvement est monté sur silentblocs (ISO SW) et tenu par 4 vis en titane. Tout cela exprime une qualité de fabrication exceptionnelle.

Boîtier en 3 pièces.

Etanchéité par joints O-ring en Nitril.

Tube : Chassé/collé Assemblage : par 12 vis spline en titane grade 5. Rondelles anti-usure en maillechort. 

Etancheité : 50 mètres 

COURONNE 

• En titane grade 5 microbillé 

• Double joint O-ring 

• Entourage en Alcryn 

GLACE 

Côté lunette : en saphir (1800 Vickers) avec traitement anti-reflet (2 côtés).

Epaisseur : 1,20mm. 

Côté fond : en saphir avec traitement anti-reflet (2 côtés). 

Epaisseurs : 

• au centre : 1 mm 

• extérieurs : 1,73mm 

CADRAN 

En saphir (épaisseur : 0,40mm) avec traitement anti-reflet, protégé par 8 entretoises en silicone insérées dans les rehauts supérieurs et inférieurs. 

REHAUT (supérieurs et inférieurs) En fibre de carbone. Plots en métal remplis de matière luminescente agréée. 

BRACELET

En cuir ou en crocodile, renforcé par une âme métallique. Liaison au boîtier par un insert en Ryton, matériau d’une résistance exceptionnelle.

Prix de vente TTC :

• Titane : 31 100 € ttc

• Or Rose : 31 100 € ttc

• Or Blanc : 34100 € ttc

• Platine : 58 000 € ttc

Un plaisir suffisamment rare pour être souligné comme il se doit par La Cote des Montres. Porter une RICHARD MILLE est bien sûr une histoire d’argent, mais pas uniquement… C’est aussi et surtout le bonheur absolu pour tout amateur de mécanique moderne de contempler une architecture exemplaire et un mouvement mis en valeur par le design de chaque pièce qui le compose. La beauté et le contraste des matériaux utilisés, la force des vis, des aiguilles et de tous les rouages font d’une RICHARD MILLE un objet exceptionnel et hors du commun même en entrée de gamme… 

Points forts : • Concept, • Personnalité, caractère, • Finitions

Points faibles : • Prix. Pour mieux comprendre le prix élevé d’une RICHARD MILLE, il suffit de le comparer à celui d’une automobile de sport ou de prestige haut de gamme. Chacun des éléments qui la compose est étudié, élaboré puis confectionné entièrement à la main pour vous apporter une fiabilité exemplaire quelles que soient les conditions d’utilisation que vous lui ferez subir (il s’agit souvent de centaines d’heures de travail très minutieux effectué par de véritables artistes). Les pièces qui ne passent pas les contrôles draconiens à chaque étape de fabrication finissent au rebus, ainsi votre garde-temps est destiné à fonctionner non-stop pendant deux ou trois années sans révision… Imaginez votre Ferrari ou votre Porsche au bout de plus de 2 500 000 kms sans entretien (car c’est la distance qu’elle aurait parcourue après trois ans à 100 Km/h de moyenne en roulant 24H/24) ! À ce sujet, avez-vous pensé à faire réviser votre montre préférée ?

TAG HEUER « Monaco Vintage »
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En 2005, 25 ans après la disparition de Steve Mc Queen, TAG Heuer décide de rendre hommage à l’acteur mythique en commémorant le 75ème anniversaire de sa naissance. L’histoire qui lie TAG Heuer et Steve Mc Queen démarre en 1970 sur le tournage du film « Le Mans ». Devenu culte pour plusieurs générations de passionnés de sport automobile, « Le Mans » porte haut les couleurs Heuer depuis 35 ans et Steve Mc Queen aura fortement contribué à la célébrité planétaire du chronographe « Monaco ».

Aujourd’hui commercialisée en série limitée, une édition collector de 4000 pièces (dont 300 réservées au marché français) baptisée « Vintage » vient d’arriver chez les meilleurs distributeurs de la marque. Ce modèle a évidemment intéressé notre rédaction qui s’est empressée de s’en procurer un exemplaire pour vous faire partager notre passion.

Monaco, l’histoire d’une star

Lancé en 1966 avec un mouvement mécanique à remontage manuel, le chronographe Monaco « première édition » ne remporte pas le succès escompté. De forme carrée (de très grande taille : 40 X 40mm) le modèle original déconcerte les amateurs de montres de l’époque pour ne trouver sa place qu’auprès d’une clientèle très marginale. Le chronographe Monaco est alors vendu en petites séries avec fond bleu uni ou avec une, deux ou trois zones de compteurs blanches selon les versions.

Signes de reconnaissance : mouvement mécanique à remontage manuel, poussoirs et couronne de remontage groupés sur le côté droit du boîtier à l’instar des modèles contemporains. 

Nota bene collectionneurs : Attention de nombreuses copies des premières versions sont actuellement en circulation.

Il faut attendre 1969 pour que, de l’étroite collaboration Heuer, Breitling et Hamilton, naisse le premier mouvement chronographe au monde équipé d’un microrotor à remontage automatique : le révolutionnaire « chronomatic calibre 11 ». Ce dernier est facilement reconnaissable à sa couronne de remontoir inversée placée du côté gauche du boîtier, tandis que les poussoirs de chronographe demeurent du côté droit. Breitling en équipera plusieurs versions de Navitimer, Hamilton son modèle Fontainebleau et Heuer son célèbre chronographe Monaco. À partir de 1969, on trouve différentes versions de chronographes Monaco automatiques avec cadran bleu uni ou avec une ou deux zones blanches, cadrans argent ou encore gris anthracite sur bracelets cuir ou acier. Quelques rares modèles seront également livrés en PVD noir. 
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Mais 1970 (ou plus exactement 1971 date de la sortie en salle du film « Le Mans ») sera véritablement l’année clé pour l’avenir du chronographe Monaco.

En effet, durant le tournage du film « Le Mans » en 1970, où il apparaissait au volant de sa Porsche 917 Gulf, Steve McQueen avait mis de côté ses légendaires Rolex (il était connu pour porter quotidiennement à l’époque un modèle Submariner) pour exiger des accessoiristes de porter la combinaison complète du pilote Joe Siffert, accompagnée du chronographe Heuer Monaco.

Pilote suisse de renom et héros des 24 Heures du Mans, Joe Siffert fut l'un des premiers ambassadeurs sponsorisé de la marque Heuer. Il arborait toujours fièrement son logo et ses montres.
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Relancé en 1998 pour une édition limitée à 5000 exemplaires (avec fond noir uni, une zone noire) essentiellement distribués en Italie, le chronographe Monaco renaît sous une forme très inspirée des modèles Heuer originaux des années 70 avec logo et boucle ardillon historiques Heuer, livré sur un bracelet en cuir de veau noir.

Devant le succès rencontré par cette édition limitée, en 1999, TAG Heuer décide de relancer une production régulière de chronographes Monaco (fond noir, trois zones noires, logo et boucle ardillon historiques Heuer, livrés sur un bracelet en cuir de veau noir). Cette série devient immédiatement l’un des best-seller de la marque et annonce une nouvelle gamme baptisée « Classic » dans le catalogue TAG Heuer.

Monaco Vintage : L’examen

Comme à l’habitude et parce que de belles photos valent souvent mieux qu’un long discours, notre photographe a examiné la belle pour vous…Une pièce inspirée par la légende et l’esprit de la course automobile dont le cadran tricolore, le logo « Monaco » et le bracelet en alligator bleu allient classicisme et modernité

Fiche technique

Mouvement : Automatique TAG Heuer Calibre 17 (ETA 2894/2) 

Fonctions : Heure, minute, seconde, date, chronométrage simple et additionnel, compteur 12 heures, 30 minutes et 60 secondes. 

Boîtier : En acier avec alternance de finitions satinées et polies. Fond à vis alterné, satiné et poli. 

Couronne : Cannelée facilitant le réglage de la montre. Poussoirs de forme rectangulaire 

Cadran : A appliques déposées à la main. Logo TAG Heuer monochrome, nom Monaco en verni blanc. 

Aiguilles : Aiguilles des heures et des minutes polies et nickelées. 

Verre : Plexiglass 

Fond : Acier 

Étanchéité : 30 mètres 

Bracelet : En cuir d’alligator bleu avec boulce déployante. 

Prix de vente TTC : 2 990 euros 
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En 2001, la maison Ferret, célèbre bijoutier de la Côte d’Azur, obtient de TAG Heuer une série très limitée (200 pièces) de chronographes Monaco marquées 2001 en rouge sur cadran gris dont les ventes ne se feront que sur réservation.

C’est également en 2001 que le logo historique Heuer cède sa place au logo contemporain TAG Heuer sur les cadrans ainsi que sur les couronnes de remontoir et les boucles de bracelets qui du même coup deviendront déployantes. Un modèle cadran gris et une version cadran bleu, deux zones blanches appelée « Steve Mc Queen » apparaîssent également au catalogue de la marque… Depuis, de nombreuses déclinaisons de la mythique Monaco ont vu le jour, sur bracelet alligator ou munies d’un magnifique bracelet en acier inspiré de ceux des années 70. Tantôt sportives ou féminines, avec ou sans chrono, Monaco Classic, Python, Absolute White, Corail, Purple, tout or et même dernièrement Sixty nine ou la très attendue Monaco Concept V4 présentée à Baselworld 2004, la Monaco n’en finit plus d’être le succès commercial de TAG Heuer… Longue vie à la Monaco !
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Points forts : Collector (modèle Vintage), personnalité, caractère, fiabilité, Prix

Points faibles : Rareté (modèle Vintage)

PANERAI Luminor Submersible Chronopassion

C’est un véritable événement pour toute la communauté Panerai. La célèbre Officine vient de livrer quelques-unes des premières pièces de la série ultra-limitée (75 exemplaires) Panerai Luminor Submersible gaucher « Chronopassion » à la boutique parisienne du même nom. Une première mondiale car, jamais jusqu’ici, Panerai n’avait encore réalisé de pièce exclusive à la demande de l’un de ses distributeurs. La Cote des Montres se devait de vous faire partager cet événement. Avis aux collectionneurs !
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Quand de nombreuses marques horlogères cèdent aux tentations du marketing et développent des « séries limitées », produites jusqu’à 4000 ou 5000 exemplaires, voire plus encore, la Panerai Luminor Submersible Chronopassion éditée à 75 exemplaires seulement, ne prend que plus de valeur à nos yeux (et pour les collectionneurs) en respectant les critères d’une véritable exclusivité.

Après des mois de tractations entre Panerai et Laurent Picciotto (Chronopassion Paris) une série exclusive « Luminor Submersible Gaucher » vient de voir le jour ; un collector baptisé PAM00239 que Panerai n’a pas accepté de réaliser par hasard.En effet, de par le monde, Laurent Picciotto est certainement l’un des distributeurs de la marque à connaître le mieux les clients Panerai et également l’un de ceux auxquels la marque doit son succès.

Dès 1993, alors que Panerai ne connaît qu’une distribution confidentielle, Laurent Picciotto fait partie des tous premiers à craquer pour la montre des nageurs de combat de la Marine italienne et à la commercialiser. Depuis, il n’a jamais cessé d’assurer la promotion de Panerai auprès de sa prestigieuse clientèle française et internationale et c’est pourquoi aujourd’hui, Panerai rend hommage à l’un de ses plus fidèles partenaires en signant pour Chronopassion une montre plaisir qui ravira tout autant les aficionados que les amateurs de montres sportives de tous poils. 

En plus des caractéristiques communes à toutes les Panerai Luminor Submersible connues, pour la première fois, une Luminor Submersible est livrée en configuration « gaucher », avec la légendaire couronne de remontoir protégée brevetée Panerai placée sur le côté gauche du boîtier.
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Caractéristiques principales

Boîtier en acier poli AISI 316L Ø 44mm

Lunette en acier satiné, tournante unidirectionnelle en sens inverse des aiguilles de la montre avec échelle graduée pour le calcul du temps d’immersion et déclic à chaque minute

Fond acier vissé gravé et numéroté

Mouvement mécanique à remontage automatique calibre exclusif Panerai OPIII

Date (à 9H00)

Petite seconde (à 3H00)

Étanche jusqu’à 300 mètres de profondeur

Aiguilles Luminescentes

Autre détail d’importance, contrairement aux modèles Luminor Submersible PAM00024, PAM00170, PAM00025, PAM00106 et PAM00199 munis d’index luminescents ronds (appliqués ou peints selon les modèles et les années de production), le cadran noir verni de la PAM00239 est orné d’index luminescents appliqués « bâtons » du plus bel effet, à l’instar de ceux des Panerai Luminor Submersible 1000M PAM00087 de deuxième génération.
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Dernière spécificité de taille, la montre est vendue sur un bracelet plongeur velcro noir et jaune Panerai réglable (il s’adapte aussi bien à même le poignet que sur une combinaison) qui lui donne un caractère aussi fun que professionnel. Elle est également accompagnée d’un second bracelet caoutchouc Panerai exclusif avec large boucle ardillon acier (type pré-Vendôme), magnifique adaptation en 44mm du modèle livré à l’origine sur la série limitée Submersible 2500M 47mm PAM00194 de 2004 (Prix de la Montre sportive de l’année Genève 2005). 

Le tout vous sera livré dans un superbe coffret « Edition Limitée », accompagné d’un certificat Panerai numéroté XX/75. Prix de vente TTC : 4.800 Euros

Un collector à petit prix, indispensable à tout « Paneristi » et une montre taillée aussi bien pour le fun que pour l’aventure. À ne surtout pas rater. 

Moser Perpetual 1

À l’automne 2005, l’entreprise H. Moser & Cie fait sa réapparition sur la scène de l’horlogerie internationale sous l’impulsion du Dr Jürgen Lange. Nous avons choisi de vous faire partager ce grand moment en vous dévoilant en images l’un des nouveaux fleurons horlogers de Schaffhouse, la Moser Perpetual 1.

Un peu d’histoire

Heinrich Moser est né en 1805 à Schaffhouse. Fils et petit-fils d’horloger, il apprend le métier auprès de son père Erhard Moser.

En 1824, il quitte Schaffhouse pour s’établir au Locle où il va parfaire ses connaissances auprès des plus grands maîtres horlogers de l’époque. Deux ans plus tard, il tente de revenir s’établir dans sa ville natale, mais le conseil municipal rejette sa demande pour accorder le poste honorifique d’horloger de la ville à quelqu’un d’autre.

La société Heinrich Moser & Co voit le jour en 1828 et Moser fonde son horlogerie au Locle pour fabriquer des montres de poche en 1829. En 1831, il ouvre une filiale à Moscou et devient le fournisseur des tsars, des familles princières et de l’armée russe. Moser développe également la vente de ses montres au Japon, en Chine, en Perse et au Turkestan, ainsi qu’en Sibérie et à Kamtchatka. (En 1845, les entreprises russes de H. Moser emploient environ 50 collaborateurs). 

Devenu un horloger prospère, Moser décide de revenir s’établir définitivement à Schaffhouse en 1848 où il se fait construire le château Charlottenfels et devient l’un des personnages clé de la ville en participant très activement à son développement.
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On lui doit :

- La construction d’un canal sur le Rhin servant à alimenter une turbine hydraulique

- La ligne ferroviaire entre Schaffhouse et Winterthour

- Le chantier du plus grand barrage Suisse sur le Rhin (qui permit à Schaffhouse d’entrer dans l’ère industrielle grâce à son usine hydroélectrique).

Parallèlement à ses activités industrielles, Heinrich Moser restera un horloger passionné jusqu’à la fin de sa vie, le 23 octobre 1874. À son décès, il léguera l’intégralité de ses biens à sa deuxième épouse Fanny.

H. Moser & Cie change de mains.

En 1877, ne désirant pas endosser la responsabilité de poursuivre l’œuvre de son mari, Fanny vend l’horlogerie du Locle à Paul Girard en s’assurant contractuellement que tous les successeurs d’Heinrich Moser poursuivront à jamais l’œuvre de son mari sous la marque H. Moser & Cie ou Heinrich Moser & Co. Les noms d’entreprise et de marque resteront inchangés jusqu’à la révolution russe d’octobre 1917. 

En 1920, Moscou fonde «l’atelier central de réparation de montres» sur les cendres des entreprises horlogères Moser de l’ancienne Russie. Pendant les soixante-dix années de période « Union Soviétique », les montres Moser resteront synonymes de travail de qualité supérieure pour les dirigeants du bloc de l’Est. Pour preuve en 1966, l’URSS offrit à l’un de ses militaires de haut rang une montre de poche Moser datant d’avant 1917 (cette pièce de collection a depuis été rachetée par l’entreprise Moser Schaffhausen AG).
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Pendant près d’un siècle, la famille Girard a poursuivi l’œuvre d’Heinrich Moser en perpétuant la fabrication de montres fines. En 1973, Heinrich Moser & Co. apparaît comme une entreprise de production de montres de précision et de montres spéciales, notamment en or 18 carats ou avec des boîtiers sertis de pierres précieuses. En 1979, l’horlogerie du Locle devient membre du groupe «Dixi-Mécanique» et apparaît sous le nom de «Hy Moser & Cie».

En 2002, le Dr Jürgen Lange fait réenregistrer le nom de la marque originale du fondateur au plan international. C’est l’heure de la renaissance de l’entreprise Moser Schaffhausen AG et la réintégration de la lignée des Moser. Aujourd’hui, Roger Nicholas Balsiger, arrière-petit-fils de Heinrich Moser, siège au conseil d’administration de l’entreprise en qualité de président d’honneur.

À l’automne 2005, pour le 200e anniversaire de son fondateur, l’entreprise fait sa réapparition sur la scène de l’horlogerie internationale.

Savoir-faire et technologie 

Le Calibre Moser HMC341 est le seul calendrier perpétuel à remontage manuel à posséder un affichage « Flash Calendar ».

Un mécanisme exclusif qui tient compte de la durée variable des mois de l’année. Autrement dit, la date de la montre saute directement d’une fin de mois au début du mois suivant sans position intermédiaire. Pendant la phase de changement, par exemple du 28 février au 1er mars, aucune date non valable n’est visible. Après le «28», la fenêtre du cadran affiche directement le «1». Le calendrier perpétuel peut bien évidemment être ajusté en avant ou en arrière et la sélection du mois se fait moyennant une petite aiguille centrale pointant sur l’index des heures. Au dos du mouvement HMC341 se trouve l’indication des années bissextiles, réglable au moyen d’un axe à poussoir.
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La date se corrige à l'aide du mécanisme "Double Pull Crown" qui garantit un positionnement précis de la couronne de remontoir. Ici, le mécanisme de la couronne a aussi trois fonctions commandées par des positions différentes :

La position 1 sert à remonter la montre

La position 2 à corriger la date

La position 3 à régler les aiguilles

Jusque-là, rien d’extraordinaire, mais Moser a développé le «Double Pull Crown», un dispositif permettant d’engrener les différentes positions de la couronne de remontoir de manière aussi précise que possible. Il assure qu’en tirant la couronne jusqu’à la butée, seule la position 2, servant à la correction de la date, est activée. Ce n’est qu’en relâchant brièvement la couronne avant de la tirer de nouveau jusqu’à la butée qu’elle est placée en position 3 servant au réglage des aiguilles, ce qui exclut tout dérèglement malencontreux. Une pression finale sur la couronne la ramène dans la position de remontage 1. De cette manière, la recherche laborieuse de la position intermédiaire pour la correction de la date est ainsi abolie.
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Enfin, une nouveauté mondiale : H. Moser & Cie propose le premier module d’échappement interchangeable dans une montre-bracelet. 

Lorsqu’un mouvement doit être nettoyé dans le cadre de son entretien afin d’éliminer les traces d’usure dues au frottement, il faut démonter toutes les pièces, les laver, les rassembler et les huiler. Cela s’applique également à des pièces comme l’échappement qu’il faut ensuite réguler à nouveau. Un processus délicat qui prend beaucoup de temps. Moser a trouvé une solution à ce problème: pour la toute première fois dans une montre-bracelet, tout le dispositif de l’échappement est monté sur une platine séparée et relié au reste du mouvement uniquement par la roue d’ancre. De cette manière, l’ensemble du mécanisme peut être substitué en ne détachant que deux vis. Au moment d’une révision, il est démonté et remplacé en échange standard. 

La roue d’échappement et l’ancre des nouvelles montres de H. Moser & Cie sont en or massif. Cette innovation procure un gain de précision indéniable car l’usure due au frottement provoqué par l’impulsion des dents de la roue d’échappement sur les palettes est atténuée grâce à un adoucissage d’une finesse jamais atteinte. Le frottement entre les pièces du mouvement est aussi minimisé et sa durée de vie prolongée.

Incontestablement élégante, la nouvelle Moser Perpetual 1 séduit par les courbes et les proportions contemporaines d’un boîtier parfaitement équilibré de 40,8 mm de diamètre. Vendue sur un bracelet en croco grandes écailles du plus bel effet, elle se présente comme une pièce classique au charme discret que seuls les connaisseurs seront à même d’identifier au premier regard. Un garde-temps de grande classe ! 

Fiche technique

Mouvement : Mouvement mécanique de manufacture HMC 341.501 à remontage manuel, réserve de marche de plus de 7 jours via un double barillet monté en série (sur chatons en or).  

Fonctions : Calendrier perpétuel avec affichage des heures, minutes, de la date (« grande date »), du mois (affichage par troisième aiguille au centre utilisant les 12 index des heures), de l’année bissextile (au dos de la montre, fond transparent), de la réserve de marche (à 9heure). Correction de la date par simple manipulation de la couronne, en avant comme en arrière, et ce indépendamment de l’heure du jour ou de la nuit. Seconde stop pour mise à l’heure exacte.  

Technique : calendrier FLASH (système breveté Moser: changement de date instantanée, sans passage intermédiaire par les dates inexistantes ; par exemple 30 février), spirale formée à la main avec double encourbure de type Bréguet, dentures des roues et engrenages optimisé. Echappement Moser interchangeable (avec ancre et roue d’ancre en or 18ct).  

Habillage : platines et ponts finis et polis main, décorés de la double côte historique Moser (deux bandes parallèle de largeur différente).  

Boîtier : Or rosé, rond, tri-partite. Diamètre 40,8mm. Boîtier légèrement incurvé pour une assise parfaite au poignet. Modèle or gris (au même prix) ou platine (€28.100,-) également disponible.  

Couronne : Forme optimisée, légèrement conique pour une prise en main idéale, manipulation aisée rendant superflu la recherche, parfois approximative, de la position intermédiaire (système breveté Moser « double pull crown mechanism »).  

Cadran : argenté avec appliques en or 18ct. déposées à la main.  

Aiguilles : Aiguilles en or.  

Verre : saphir dépoli 

Fond : transparent (saphir dépoli) et galbée (pour une assise parfaite sur la poignet)  

Étanchéité : 30 mètres 

Bracelet : En cuir d’alligator pleine-fleur avec boucle déployante en or massif, marqué au burin des initiales HMC.  

Prix de vente TTC : 21.700€ TTC (Commercialisation : immédiate) 

La nouvelle Moser Perpetual 1 se positionne comme une alternative de choix dans le paysage horloger traditionnel classique. Capable de rivaliser techniquement avec les marques les plus connues sur ce segment, elle séduira à coup sûr les passionnés de belles mécaniques qui souhaitent arborer leurs différences en choisissant une pièce d’horlogerie exclusive aux fonctions utiles. Malheureusement, les clients français auront du mal à se procurer la belle, puisque dans l’immédiat, la marque qui n’envisage ses productions qu’en quantités limitées (une centaine de pièces par an sur ce modèle) n’a pas encore de distributeur dans l’hexagone. En même temps, on sait comme à l’habitude que la rareté va inévitablement créer l’envie et que les plus mordus d’entre vous réussiront à se procurer l’objet du désir en faisant du même coup un bel investissement. 

Points forts : Mécanique ; Élégance ; Faible diffusion ; Qualité de fabrication.

Points faibles : Faible diffusion

PANERAI Radiomir 1936 - 47mm

L’une des légendes absolues de Officine Panerai est de retour. Réalisé en 1936 pour le Primo Gruppo Sommergibili (Premier corps des forces sous-marines italiennes), cet exemplaire se révèle, soixante-dix ans après, l’une des pièces les plus envoûtantes et les plus chargées d’histoire de l’actuelle collection Panerai.

Ce modèle commémore la naissance de la montre-bracelet de fabrication Panerai et reproduit fidèlement les lignes esthétiques de son prototype, mis au point à la demande de la Marine Royale italienne, qui, en septembre 1935, souhaitait s’équiper d’une montre de plongée lumineuse pour scaphandrier. 

Un peu d’histoire
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Ce moment fit date dans l’histoire d’Officine Panerai, jusque là spécialisé dans une vaste palette d’instruments d’une grande technicité, couverts par le secret militaire : calculateurs mécaniques servant au lancement de torpilles, dispositifs phosphorescents pour les tirs de nuit, boussoles de plongée et autres bathymètres mécaniques. 
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Autant d’appareils qui exigeaient une qualité irréprochable, garante d’une fiabilité et d’une précision à toute épreuve durant les missions. Ce même principe de fabrication prévalut pour les montres, en particulier pour le prototype de 1936 et les dix exemplaires qui suivirent, que l’on soumit à différents exercices de vérification, regardant l’étanchéité et la parfaite lisibilité des indications horaires, en toutes circonstances.

Parmi les innovations qu’il introduisait, l’exemplaire de 1936, qui réussit ces tests haut la main, se signalait par l’utilisation du radiomir, un vernis particulier constitué de sulfure de zinc, de mésothorium et de bromure de radium (dont dérive le mot radiomir). Son boîtier à coussin, en vogue dans les années 1930, se caractérisait par son grand format (47 millimètres de diamètre) et son cadran noir jouait sur un intéressant mélange d’index bâtons et de chiffres arabes et romains.

Savoir-faire et technologie 
Ces détails esthétiques se retrouvent dans la Radiomir 1936, fabriquée en série limitée en acier (1936 pièces) ou en platine (50 exemplaires). Sous son verre en plexiglas (un clin d’œil tout à fait délibéré à une autre matière plastique, le perspex, utilisée par Panerai à ses débuts pour sa formidable transparence et sa résistance aux agents atmosphériques et aux acides), le cadran conserve l’aura de mystère de son illustre prédécesseur : débarrassé de toute graphie, anonyme, ainsi qu’il convenait aux produits en cours d’expérimentation par les services spéciaux. De cette façon était conjuré le risque que la montre, si elle tombait aux mains des ennemis lors de missions de guerre, ne trahisse l’identité de sa maison d’origine, rendant possible des actions de sabotage ou d’espionnage. Les aiguilles des heures et des minutes de la Radiomir 1936 obéissent au calibre Panerai OP X, un mouvement à remontage manuel qui effectue 21 600 alternances par heure.

Impossible de passer inaperçu, mais est-ce bien là le but espéré en arborant au poignet un objet au design décalé ? En tous cas et il est important de le préciser, la Radiomir 1936 ne génère que des réactions positives et plutôt sympathiques. Alors à quoi bon s’en priver quand on connaît le prix du succès : 4.800 €.

Fiche technique

Boîtier : En trois parties, diamètre 47 mm, acier avec finitions polies. Attaches amovibles du bracelet à l’aide de parties vissées (breveté Officine Panerai). Couronne de remontage personnalisée Panerai. Verre: Plexiglas cristal de 2 mm d’épaisseur  

Dos : Acier avec verre saphir  

Étanchéité : 30 mètres  

Mouvement : Remontage manuel, Clibre Panerai OP X, 16 lignes, 17 rubis, 21,600 vibrations/heure. Réserve de marche de 56 heures, decoration Côtes de Genève, vis bleuies  

Fonctions : Heures et minutes  

Cadran : Noir avec index triangulaire lumineux, heures , chiffres romains et chiffres arabes  

Bracelet  : En cuir naturel hypoallergénique avec boucle ardillon acier personnalisée Panerai  

Référence  : PAM00249  

Production  : Série limitée de 1936 pièces produites sur deux ans  

Prix de vente  : 4.800 € TTC  

Disponibilité  : Décembre 2006  

Autres versions  : Platine (réf: PAM00262) 99 pièces (29.000 € TTC)   

Hors du temps, les montres Panerai l’ont toujours été. Notre Radiomir 1936 séduit hommes et femmes au premier coup d’œil. De sa grande ouverture émanent classe et sobriété, elle sait se montrer raffinée à tout instant de la journée et en toutes circonstances. Le galbe de son verre plexiglas bombé donne à notre garde-temps une véritable présence, en plus d’un confort de lecture prononcé. L’acte d’achat d’une telle montre n’est pas anodin, plus qu’un simple investissement, posséder un collector Panerai, c’est confier la gestion de son temps à une marque pour laquelle performances rime avec sobriété et élégance.

Points forts : Design ; Personnalité, caractère ; Prix ; Série limitée Collectionnable immédiatement

Points faibles : Série limitée
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HUBLOT BIG BANG Gold Mat
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La couleur de l’or de cette nouvelle création de Hublot semble se fondre dans celle d’une dune de sable. L’or rose flamboie sans scintiller, comme s’il avait absorbé la lumière et la diffusait doucement. Une nouveau moyen de traitement et de finition de la matière, inspiré des techniques utilisées dans l’industrie de l’aviation, de la marine et de l’automobile a permis de donner naissance à cette nouvelle teinte de l’or. Hublot, expert dans l’art de la fusion, rassemble dans cette Big Bang la simplicité des éléments naturels et la complexité des technologies les plus pointues.

Jean-Claude Biver qui préside depuis 2004 aux destinées de la marque des Rois aux cotés du fondateur Carlo Crocco, redonne vie au concept maison tout en en conservant l’ADN et en revisitant ses principes directeurs. Il réinvente de nouveaux traitements de matières pour l’or rouge, le platine ou encore le tantale et crée trois nouvelles Big Bang.

« Big Bang » n’a pas été baptisée ainsi par hasard. Renouveau de la marque, elle s’impose dès sa sortie sur le segment des montres sportives. Cahier des charges sans faute, positionnement prix et marketing tiré à quatre épingles annoncent une très longue carrière au dernier enfant terrible du magicien de l’horlogerie, Monsieur Jean-Claude Biver.

Boîtier
:

diamètre 44.5 mm en Or rouge 18 cts microbillé

Lunette:

or rouge 18 cts microbillé

Glace

:
saphir avec traitement anti-reflet intérieur

Disque oreilles:
résine composite noire

Inserts latéraux:
résine composite noire

Fond :


or rouge 18 cts microbillé avec glace saphir, traitement anti-reflets intérieur

Couronne :

or rouge 18 cts satiné avec insert en caoutchouc naturel noir

Poussoirs:

or rouge 18 cts satiné, rectangulaires avec insert en caoutchouc naturel noir

Étanchéité:

100 m ou 10 ATM

Cadran
:

doré mat avec chiffres et index appliques satinés, nickel noir

Aiguilles:

facettées, diamantées, nickel noir, aiguille chronographe avec contre-poids H

Calibre
:

Hublot HUB44 développé avec La Joux-Perret

Mouvement:

chronographe mécanique avec remontage automatique

Composants:

252

Ponts:


satinés anglés polis

Vis:


titane

Quantième:

guichet trapézoïdal à 4h30

Masse oscillante:
carbure de tungstène avec surface alvéolée traitée en noir PVD

Platine
:

sablée rhodiée

Barillet:

à ressort renforcé

Échappement
:
spiral Glucydur

Réserve de Marche:
42 heures

Bracelet:

réglable en caoutchouc naturel noir lisse avec logo Hublot en extérieur

Fermoir:

nouveau fermoir à déployant en acier couvert PVD noir
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